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QUESTIONS DU JOUR-

LE CRÉDIT A LA CAMPAGNE 

H, le Ministre de l'Agriculture 

«clamait, dans une récente mani-

istation agricole, la nécessité abso-

lî d'améliorer les conditions d'ha-

itation à la campagne. 

Pour lutter contre la dépopulation, 

i village, il est hors de doute qu'un 

|ts moyens d'actions les plus effiîac8s 

à transformer ou au moins 

liorer l'habitation de nos agri-

[tèurs, trop psu confortable en 

te 1 . 

Si la situation du paysan s'est 

mement modifiée au point de 

» salaire, et peut parfois être 

|omparée à cet égard, avec celle de 

torier des. villes, il n'en est pas [de 

beau point de vue logement. 

I D 'entre pas dans notre esprit, 

traiter dans un article, la matiè 

l'une étude sur les améliorations 

apporter aux habitations rurales, 

* sujet est de trop grosse impor-

|ft Il est. d'ailleurs gros de 

séquences également au point 

^ ïue financier. 

Sans doute, la loi du 5 août 1920 

fmattra d'obtenir, lorsque le décret 

tiuté publique aura paru, des 

Emes importantes pour l'acquisi-

ou l'aménagement des petites 

Ptiétés rurales. Cependant ces 

fîmes seront encore insuffisantes 
12 réorganiser comf lètement un 

•aine, 

*s la plupart des cas, pour 

fff
r a un résultat complet, il fau-

f reconstruire à la fois les bâti-

* d'habitation et ceux d'exploi-

Si l'on y joint l'achat de 

"'elles terres, ou l'aménagement 
! enoiennes, on voit la complexité 

question au point de vue 
Mer. 

\ notre avis, il conviendrait de 

^er le problème : consacrer les 

*s du crédit agricole seule -

' 5|ix acquisitions dè terres et 
fïPloitation agricole et permettre 

"8riculteur8, pour la construc-

bâtiments, de bénéficier des 

Jetons de la loi sur les habi-

r^a bon marché.. 

n'aille pas surtout nous 

que les agriculteurs seraient 

L, ̂ 8 par rapport aux ouvriers 

i et qu'ils recevraient ainsi 

des deux mains, Hélas ! il arrive si 

souvent au contraire qu'ils sont 

frustrés et qu'on leur retire d'une 

main ce qu'on lbvtr donne de l'autre. 

Nous l'avons montré ^récemment 

à propos du payement du blé et tout 

dernièrement encore, lors de l'em-

prunt où, sous prétexte d'avancer 

50 o/o du prix de la récolte aux 

cultivateurs, on leur donnait en réa-

lité de verser 2, S0 o/o de leur pro-

pres deniers. 

D'autre part, nous croyons devoir 

attirer l'attention de nos amis des 

Basses-Alpes sur une nouvelle insti-

tution de Crédit d!Etat, qui rend 

déjà de grands services. 

Nous avons été appelé, à la de-

mande de nombreux commerçants, 

à contribuer d'une façon active à la 

création d'une Banque Populaire de 

crédit au petit commerce et à la petite 

industrie. 

Cette institution ef>t baiéa sur le 

principe des avances d'argent par 

l'Etat, aux particuliers et surtout aux 

démobilisés, comme cela à heu dans 

le Crédit Agricole. Mais dans l'éla-

boration des lois qui la régissent, les 

commerçants ont pu faire valoir leurs 

désidérata. On peut dire qu'elle est 

l'œuvre de gens du métier. Il en est 

résulté une organisation extrêmement 

souple, simple et pratique, qui s'est 

adapté immédiatement aux besoins 

des populations. 

Ce cr^d't fonctionne au moyen 

d'une caisse principale située à Di-

gne, qui prête directement aux in-

téressés. De quel que partie du dé-

partement qu'on vienne à elle, cha-

cun sait qu'il lui sera fait bon accueil. 

Pas de rouages superflus. Tous ceux 

qui viennent à nous sont sûrs d'a-

boutir. 

A peina sréée, la Banque Pop i-. 

laire, a dû étendre son cercle d'ac-

tion et organiser des succursales. 

Chaque jour elle voit augmenter son 

chiffre d'affaire. Chaque jour sont 

plus nombreux, les services qu'elle 

rend, par des avances d'argent faites 

rapidement, sans paperasses inutiles. 

Les résultats ne se sont pas fait 

attendre. En quelques mois la Ban-

que Populaire a déjà fait plusieurs 

millions d'affaires. 

Notre espoir et notre but sont 

d'étendre à tous les besoins des agri-

culteurs et des commerçmts du dé-

partement les avantages d'une Ins-

titution aussi pratique. 

Alors seulement, les agriculteurs 

pourront espérer disposer largement 

du crédit pour améliorer leurs con-

ditions d'existenje. Et notre premier 

espoir est de voir porter cette heu-

reuse modificati ">n sur le logement 

et l'habitat'on. 

Si ensuite dans ce logement ealubre 

nous pouvons mettre à la disposition 

du paysan l'éclairage et l'énergiè 

électrique à bon marché, nous au-

rons certainement fait œuvro utile 

contre 'a dépopulation des campa-

gnes. 
J. PËIiCHOT, . 

AU. SENAT 

Les Ouvriers Agricoles 

et les Accidents du Travail 

Dans sa séance du 7 Décembre, 1e Sénat a 

repris la discussion du projet de loi ayant 

pour objet d'étendre aux exploitations agri-

coles la législation sur les accidents du tra-

vail. 

L'Assemblée a adopté le texte de la com-

mission autorisant les Sociétés ou Caisses 

d'assurances mutuelles agricoles à couvrir 

les risques de mort ou d'incapacité perma-

nente, sous certaines conditions. 

Elle a fixé à la moitié des cotisations la 

subvention de l'Etat aux Caisses d'assuran-

ces agricoles. Le délai d'application da la loi 

après sa promulgation est fixé à un an. • 

Nous nous réjouissons dé voir ainsi cesser 

la flagrante injustice qui, dans le cas d'un 

accident grave, attribuait une rente à l'ou-

vrier, une aumône au paysan. 

RUBRIQUE DES MUTILÉS 

M. Colomb Alfred, président de 

l'Amicale des Mutilés et Blessés, a 

adressé au Conseil Municipal la let-

tre suivante qu'il nous prie d'insérer : 

Monsieur le Maire. 

Messieurs les Conseillers municipaux, 

Le décret du 27 septembre dernier paru 

au Journal Officiel du 2 octobre courant, 

ûxe les conditions dans lesquelles seront ef-

fectués à partir du 1* décembre 1920 les 

transports des corps des militaires et marins 

morts pour la France pendant la grande 

guerre 1914-1918. 

Nous avons l'honneur de vous soumettre 

le texte du vœu émis par l'Amicale des Mu-

tilés, réformés, veuves et ascendants de la 

guerre, de Sisteron, sur la proposition du 

président Colomb Alfred, dans sa séance du 

10 décembre dernier. 

« Considérant qu'en vertu de la loi qui va 

être mise en exécution prochainement, rela-

tive au transfert des corps des enfants de la 

France morts pour la Patrie, la municipalité 

de Sisteron a dans sa dernière séance décidé 

d'accorder dans le cimetière communal des 

concessions perpétuelles absolument gratuites 

pour nos morts, sur un emplacement à cét 

effet Choisi et réservé ; 

« Emet le vœu que cette mesure soit par 

exlention accordée à tous les soldais de la 

Grande Guerre 1914 1918 qui viendraient à 

décéder des suites de blessures ou maladies 

contractées au front pendant la campagne. » 

Nous connaissons l'intérêt que vous portez 

aux victimes de la guerre et nous sommes 

persuadés que vous ne manquerez pas de 
donner à cette occasion une nouvelle marque 

de reconnaissance à laquelle ont droit ceux 

qui ce sont sacrifiés pour le salut de la Patrie, 

Espérant que le Conseil Municipal voudra 

bien donner satisfaction au vœu de notre 

Association, nous vous prions de croire Mon-

sieur le Maire et Messieurs les Conseillers 

municipaux, à nos sentiments bien dévoués. 

Le Président, Le Vice-président, 

COLOMB BONFORT. 

Le Secrétaire, Le Trésorier, 

JAUME. BROUCHON. 

Le Conseil municipal dans sa sé-

ance du 13 courant ayant à l'unani-

mité accepté tal que lui a été présenté' 

le vœu émis par notre association, au 

nom de tous les mutilés de Sisteron 

ncT s l'on remercions bien. 

Pour la Commission, 

A. COLOMB, président. 

Le Conseil d'administration de l'A-

micale des mutilés et blessés de l'ar-

rondissBment de Sisteron rend hom-

mage à l'esprit de générosité de leur 

frère d'arme, M. Paulas Pierre, en-

trepreneur de maçonnerie à Sisteron, 

qui à l'occasion de son mariage a 

fait don de la somme de 25 francs à 

cette société. 

Nous applaudissons à ce beau geste 

et adressons nos meilleurs vœux ,et 

souhaits de bonheur aux nouveaux 

époux. 

SOUSCRIPTION PUBLIQUE 
du Monument Commémoratif 

aux " Morts de la Grande Guerre " 
2 7' Liste 

Mariage Auloni-Briançon 

Collecte effectué au repas de l'Os. 

Souscriplion de la Société coopéra-

tive La Ruche Sisteronnaise. 

MariageàPaulas-Vey 

Carie, rédacteur des postes Grenoble. 50 

Total.... 

20 

2B 

un ,9i ub 
200 

25 , 

323 

Report des listes précédentes : 24.282 65 

Total à ce jour 24.605,65 
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LE BUDGET DE 1921 

La commission des finances a tenu samedi 
sous la présidence de M. Milliès Lacroix, une 
longue séance, qui a durée plus de quatre 
heures, où elle a entendu M, Georges Ley-
gues, président du Conseil, et M. François 
Marsal, ministre des finances, et après la-
quelle elle a voté l'ordre du jour suivant 
dont il n'est pas besoin de signaler l'impor-
tance, présenté par MM. Ribot et Henry 
Chéron, et adop'é à l'unanimité : 

« La commission des finances prend acte 
de ce que, sur ses instances réitérées, le gou-

vernement s'est engagé ; 

1» A lui apporter, dans le plus bref délai, 
la situation complète de ■■ engagements de 
l'Etat et l'exposé des moyens de trésorerie à 
l'aide desquels il compte y faire face ; 

2° A réaliser immédiatement, dans le projet 
de budget de 1921, les modifications néces-
saires à la fois pour incorporer dans ledit 
budget la totalité d:s dépenses qui doivent y 

\ figurer, et pour effectuer les compressions 
qui assureront son équilibre avec des recettes 
normales; — prend acte de ce qu'il se dé-
clare, dès maintenant, en état d'opérer une 
première compression de 3 milliards sur la 
dit projet du budget ; 

3« A faire l'application des principes ci-
dessus dans le prochain projet de douzièmes 
provisoires ; les propositions faites en ce qui 
concerne les dépenses autres que les dépenses 
recouvrables, ne devant sous aucun prétexte 
dépasser les ressources budgétaires ; 

.4° A déposer immédiatement le cahier de 
crédits supplémentaires, qui aurait dû nor-
malement être présenté aux Chambres à la 
rentrée de novembre, et cela après avoir con-
trôlé avec la plus grande sévérité les causes 
de ces crédits ; 

5° A supprimer tous organes gouvernemen-
taux ou administratifs qui sont la source de 
dépenses inutiles et qui sont incompatibles 
avec les exigences, de la situation financière 

actuelle ; 

6» A veiller sous les sanctions les plus sé-
vères, à ce qu'aucun engagement ne puisse 
être contracté dans les divers départements 
ministériels, et aucune promesse faite au de-
là des crédits régulièrement ouverts, sans le 
contrôle du ministre des finances et sans l'in-
tervention législative. 

< Après quoi, la commission, persistant 
dans ses dénnérations antérieures, se déclare 
résolue à contrôler strictement l'exécution des 
engagements pris par le gouvernement, à 
s'associer à lui pour réfréner impitoyable-
ment le mouvement ascensionnel dés dépen-
ses publiques et pour les limiter aux ressour-
ces régulièrement réalisées ; 

« Déclare enfin qu'elle ne saurait rapporter 
devant le Sénat que des projets qui lui au 
ront été soumis en temps utile, pour qu'elle 
en puisse faire consciencieusement l'examen.» 

A l'issue de l'audition, MM, George Ley 
gues' et François Marsal n'ont pas voulu, par 
égard pour la commission, rédiger de com-
.aiuniquf, mais ils ont fait oralement les 
déclarations suivantes : 

« Les propositions primitives des différents 
ministères avaient été déjà réduites de 4 mil-
liards en ce qui concerne les budgets ordi-
naires et extraordinaires. Sur le chiffre 
ainsi obtenu de 27 milliards 800 millions 
soumis en ce moment à l'examen de la 
commission des finances de la Chambre, le 
gouvernement a décidé d'opérer de, nouvelles 
compressions, de manière à ramener le 
total de 24 milliards 800 millions environ. 

« Dites bien que la création d'aucun im-
pôt nouveau ne saurait être envisagée. Un 
nouvel examen des besoins des divers servi-

. cessera fait afin, que le chiffre total des 
dépenses soit ramené d'une manière défini 
tivea aux limites inextensibles des resour-
ces. » 

La commission des finances compte conti-
nuer son examen sévère des dépenses à 
propos des deux douzièmes provisoires. 

TRIBUNE LIBRE 

Où il est question 

de Mutilés 
(Suite) 

Les Mutilés ont des droits sur nous 

Depuis 6 mois, 1 an, 2 ans, le mutilé est 

marié! L'enfant est venu ou va venir. Une 

joie, mais une charge nouvelle. Un rayon 

de soleil, mais qui coûte cher. 

L'ouvrière n'a pu continuer son travail. 

On veut avoir l'enfant à soi, chez soi, pour 

soi, des exigences, quoi, et la vie devient 

dure, dure, et le salaire n'existe plus, et 

l'emploi qu'on attend toujours I I 

L'employée, elle, a eu du bonheur. Elle a 

été payée 2 mois, 3 îuois ; le marie s'occupe 

selon ses facultés ; il a trouvé une situation 

qui, jointe à sa pension leur permet de vivre 

à eux deux. 

Et l'enfant arrive, la femme est habituée 

à une existence sinon large, du moins facile. 

Le mari ne peut quitter ce qu'il fait, et la 

femme reprend du service, on met le mioche 

en nourrice, on se débarrasse du mignon 

far-leau et l'on se sépare ; cris, pleurs, 

crises de nerfs, recommandations multiples : 

tu viendras souvent ? soigne toi bien, fait 

bien attention, écris moi souvent, soit bien 

sage I Et le mutilé, qui est un homme fort, 

un héro, a des larmes au coin des paupières. 

Il faut dire qu'il vente et qu'un grain de 

poussière y a pénétré, et l'on frotte désespé-

rément d'un revers de main, ce malencon-

treux grain de poussière, pendant que la 

femme, seule au coin de la route pleure, et 

lentement disparait. Et les revoilà seuls, ces 

deux jeunes gens qui ont rêvé'de monter à 

deux la rude côte de l'existence. 

Des mois passent, on. guette le poste libre 

ou en passe de l'être. On ennuie l'adminis-

tration de demandes multiples et le ménage 

si heureux, lentement mais sûrement se 

désagrège. 
Certos. on s'est rejoint aussi souvent 

qu'on a pu. Mais on est loin, les voyages 

sont coûteux et pénibles, le temps souvent 

peu propice aux excursions, les moyens de 

communications plus que rudimentaires aussi 

dans certains pays la femme s'impatiente, 

s'énerve, s'aigrit, s'exaspère contre le mari 

qu'énerve son impuissance et à qui revient, 

en des heures solitaires : « le Cafard ». La 

maison où l'on riait où l'on jouait est vide, 

morne, la "ie est partie avec la femme, la 

poussière s'amasse, les rideaux jaunissent, 

l'oubli tombe peu à peu-

Et le mari redevient garçon, seule aussi 

la jeune femme amoureuse essaye un temps 

de réagir 

Mais quels moyens. Elle est loin, et l'en-

fant aussi l'occupe. Elle sent le bonheur lui-

échapper. Elle est jalouse, 

Elle n'a donc personne à qui confier ses 

peines. Et ses chefs, alors I 

Tiens, c'est vrai, le Chef i Et la voici, 

qui, de sa plus belle plume, .aussi éloquem-

ment que possible, on est toujours éloquent 

quand on est sincèn, explique à ses chefs sa 

situation et leur demande aide et protection. 

Ils ont l'autorité, que ne peuvent ils pour 

son bonheur ? Elle attend confiante. Et la 

réponse tarde, puis arrive cruelle en sa 

brièveté administrative : « Pas de place, 

point de Posté. Il y a nombreuses compéti-

tions, on examinera avec bienveillance. » Et 

voilà le ménage définitivement détruit. 

Le mari d'un côté la femme de l'autre, 

l'enfant ailleurs. 

Heureux quand cela ne tourne pas plus 

mal. 

« Les mutilés ont des droits sur nous » 

(à suivre). 
CIGALOUS, 

Chronique Locale 

SISTERON 

Médaillés Militaires. — Les membres 

de la société sont prévenus que dimanche 

19 courant, à 2 h 1/2 du soir, dans une des 

salles de la mairie, aura lieu l'assemblée 

générale annuelle. 

Présence indispensable. 

Remerciments- — Dans sa dernière 

séance; le conseil d'administration de la 

société coopérative d'alimentation • La Ruche 

Sisteronnaise », a voté la somme de 200 fr , 

à titre de souscription à l'œuvre du monu-

ment. Le Comité remercie vivement la société 

coopérative de son geste généreux et est 

reconnaissant à ses administrateurs de la 

délicate pensée qu'ils ont manifestée à l'égard 

de nos mort glorieux 

I — A l'occasion du mariage de Mlle Augus-

c ta Vey, deSt-Sauveur-de Montagut(ArdêcheJ 

i avec notre sympathique compatriote M. Pierre 

1 Paulas, entrepreneur en maçonnerie, ce 

r dernier à versé à la caisse du monument la 

( somme d* 25 francs, 

Nos remerciements et nos meilleurs vœux 

de bonheur. 

* à*-

Syndicat du Bâtiment. — Samedi soir 

18 courant, à 8 heures, Réunion au local 

.habituel. Comme c'est la dernière de l'année 

présence indispensable. 

Le Secrétaire. 

Eldorado-Théâtre-Cinéma. — Ce soir 

samedi, Bal ; demain dimanche en matinée, 

Cinéma avec au programme suivant : 

La rançon du Passé, drame. — Le man-

nequin baladeur, comique. — Auto contre 

aéroplane, documentaire.— I e stratagème de 

Gondrand, comique. — Départ pour la cam-

pagne, comique. 

Le soir à 8 heures, grand bal. 

Mardi prochain, dans la vaste salle de 

l'Eldorado, une représentation de l'Alcool 

sera donnée par la troupe Jeckson ; le mer-

credi soir à 8 heures, la même troupe don-

nera une deuxième représentation d'une 

excellente opérette : Blondes et Brunes. 

Nous avons «annoncé dans notre dernier 

numéro une attraction qui se déroulera 

jeudi soir à 8 h. 30, Il s'agit de plusieurs 

granls matches de boxe auxquels prendront 

part les maîtres de la boxe, 

Voilà, es nous semble beaucoup d'attrac-

tions, le public s'aura où passer ses longues 

soirées d'hiver. 

On peut dès maintenant retenir ses places 

la location est ouverte 

Jeunes gens, à l'occasion des fêtes de 

Noël, un réveillon pantagruélique est orga-

nisé chez M. Collombon café du cours, 

parmi toutes les friandises qui seront 

dégustées on ingurgitera des huitres de 

marraine etd'Arcachon. Allez chez Collombon 

et dessérez la ceinture de deux crans; Il y au-

ra bombance. 

Banque Populaire des Âlpts 
(DigneJ 

Succursale de sistaron située sur la Place. 

(H, Gasquet, directeur) 

Ciné-Jourdan. — SALLE du CASINO.— 

Ce soir à 8 heures et . demie, au programme : 

Palhé-Revue, très intéressant. 

Le rossignol Japonais, scène dramatique 

en 4 parties, jouée par Fanny W ard 

Le tigre sacré, 10° épisode, Les deux 

amazones. 

Un voisin complaisant, comique. 

Tournée Jeckson.— La tournée Jeckson 

qui donnera les Mardi 21 et Mercrdi 22 deux 

représentations à l'ELDORADO de Sisteron. 

aura un programme monstre : 1° une grande 

partie Music Hall par des "As " ; 2° l'Alcool 

pièce réputée du Grand Guignol : 3" Blonde 

et Brune, superbe opérette. 

Casino-Théâtre.— Prochainement gran-

de soirée de Music Hall avec 8 numéros de 

premier ordre sortant de l'Alcazar de Mar-

seille. 

Ce que tout Sisteron voudra voir, Les pla-

ces seront numérotées, 

On peut retenir, louer d'ores et déjà. 

Parterre 3 fr. 50 et galerie 2 fr. 50, tous 

droits et taxes compris. 

S'adresser au Casino. 

La direction assure d'avance le plus grand 

succès par toute la troupe. 

ETAT-CIVIL 
du 10 au 17 décembre 1920 

NAISSANCES 

Néant 
PUBLICATIONS DE MARIAGE. 

Imbert Aibéric, cultivateur et Mayen Noélie-
Marie, s. p. 

DÉCÈS 

Via) Marcelin- Joseph, 76 ans, rue de la Cas-
te. — 1 mort-né, 

En vente à la librairie, papste-

rie, imprimerie Lieutier, 26, rue 
Droite, 8is*«?->< : Agendas do 

bureaux et de poche, calendriers 1921, 
jouets pour le jour de l'An, albums 

à dessins colorié-', histoire pour en-

fants, stylos de marqués, papier à 

lettre fantaisie, poupées incassables, 

Fleurs artificielles de toute beauté, 
Cartes postales du nouvel an, etc, etc. 

Mêmt; dans les Chevelures les plus épaisses 

LA VEIiD A.UCJE2 
détruit instantanément POUX et LENTES 

sans laisser aucune trace. 

1 ,50 et a,50 dans toutes les Pharmacies 

Envoi franco contre 1 ,80 ou 3 fr . ù : 

Pharmacie OTJDET, à DOLE (Jura) 

Une bonne Précaution 
Lorsqu'un simple rhume se prolonge ei 

produit de l'essoufflement, craignez de deve-

nir asthatique ou emphysémateux. Employa 

alors la merveilleuse Poudre Louis Legm 

qui a obtenu la plus haute récompense i 
l'exposition Universelle de 1900. Elle calm 

instantanément les plus violents accéi 

d'asthme, catarrhe, essoufflement, toux it 

vieilles bronchite, et guérit progresaïTeoeu 

Une botte est expédiée contre mandat j> 

2 fr 95 (impôt compris), adressé à Uiii 
Legras, 139. Bd. Magenta, à Paris 

PREMI R AVIS 

D'un acte sous seings privés eu 

date à Château-Arnoux du l"dj. 

cembre 1920, enregistré à SiBteron, 

le neuf décembre mil neuf cesl 

vingt, foli ■> 56 case 10, il appert ( 

la Compagnie de» Produits Chimiqm 

d'Alais et de lu Camargue dont le 

siège social est à Lyon, rue Grôlée. 

numéro 9 et le siège central à Paris, 

rue La Boétie, numéro 126, repré. 

sentée par ses Directeurs Généraux 

domicilés à Paris, rue La Boétie, 

numéro 186, a vendu le matériel 

industriel, objets mobiliers et mar-

chandises utiles à l'exploitation d'une 

pharmacie à Monsieur Léon GUI-

LHERMET, pharmacien à Saint-

Auban, commune de Château-

Arnoux. 

Tout créancier, que sa créance 

soit ou non exigible, devra, sous 

peine de forclusion, faire au dorai» 

ci-après indiqué, môme par simple 

acte extra-judiciaire, opposition au 

paiement du prix de cette vente, 

dans les 10 jours qui suivront la 

deuxième insertion du présent avis, 

A . cet effet, domicile est élu 1 

Saint-Auban, commune de Château-

Arnoux, au bureau de la Compagnie 

des Produits Chimique» d'Altit el 

de {a 'Camargue, à l'usine de Saint' 

Auban. 

Pour première publication. 

L'acquéreur, 

GUILHERMET.. 

PREMIER AVIS 

Par acte sous seing privé à 1» 

date du douze décembre mil neuf 

centvhurt, M. Délaye Auguste,' 

cier àVolonne à vendu son fond! 

de commerce d'épicerie sis à Volon* 

ne, rue de la République, à Madania 

Hena Lagarde, veuve Pellenq à Vo-

lonne. Oppositions chaz 

veuve Pellenq. 

Etude de Me Pierre BOREL 
Chevalier de la Légion d'Honneur 

•notaire à Sisteron 
Mort pour la JPVanoo 

DEUXIEME AVIS 

Suivant acte reçu par M» P*1» 

BOREL suppléant de M' Pi*1 

BOREL, son fils, notaire à Siste-

ron, mort pour la Franco ; Le 

novembre 1920, Madame Henriett* 

Clément Veuve de Jean-Bap" 

Blanc, négociant à Grenob'e, 

traosmis et cédé par voie de dona-

tion entre vifs et aux condition* 

énoncées dans l'acte, à 

Coarlotte-Augustine Blanc 

de Monsieur Robert Martla 

propriétaire à Cbâteau-Arnoui, * 

fille, le fonds de commerce de M» 

qu'elle possédait à Château-Arnoi* 

quartier des Fournas, cornf^ 

les éléments incorporels et la licenC,' 

le matériel et mobilier du„café. 

Pour extrait : 

Paul BOflEli. 
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Etude
 de M* LIEUTAUD, 

notaire àVolone (Basses-Alpes). 

TVENBRË 
aux Enchères Publiquês 

et Volontaires 
Le dimanche, 19 décembre 1920, 

, 2 heures du soir, en la mairie de 
i 'ESCALE : 

ON PETIT 

DOMAINE 
dit du Moulin ou Champfihel 

.appartenant à l'hoirie de Théodore 
ROM et Marie Maurel, sis à, l'Esc.ile, 
;ox quartiers du Moulin, des Osses, 
Rogon.'Adrech et Chauvet, eoinprf-
rant : maison d'habitation et d'ex-
ploitation, écurie, grenier, grande 

tamise, terres arrosables et cultiva-
fa, jardins, prés, vergers, bois, 
ermas et vagues, d'environ 6 hecta-
res, traversé par la route nationale 
de Château-Arnoux à Malijai. 

Mise à prix. . 16 000 fr. 

Pour tous renseignements s'adres-
ser à M" Lieutaud, notaire à Volone, 

ûre du cahier des chargés. 

Malades Désespérés 

â
ui aoufirez du Foi(Jaunisse, Calculoae, Hémoroïdes), 
a l'Intestin (Constipation ou diarrhée rebelle, En-

térites, Douleurs abdominales), du Cœur et des 
Vaisseaux (Palpitations, Paralysies, Etouffemeals, 
Varices, Artéric—Sclérose), des Os (Rachitisme, 
Scoliose, Déformations vertébrales, Fistules suppu-
rantes), des Nerfs (Agitation, Surmenage, Neuras-
thénie, Migraine, Névralgies), de la Peau (Eczéma, 
Herpès, Scorbut), de Diabète, Cachexie, Affai-
bUssement physique et* intellectuel, Ané-
miés par le Paludisme ou autres infections, 
Convalescents d'affections, aiguës ou chroniques, 
Phosphaturiques, Déminéralisés, Rhumati-
sants, Jeunes filies à formation difficile, 
Femmes à retour d'âges pénibles, Régénérez 
votre sang altéré et impropre à la, santé par la 
MINÉROLASE DUPEYBOUX. Femmes en-
ceintes ou Nourrices prenez de la Minérolago 
pour subvenir aux besoins minéraux de votre enfant ; 
donnez-en à votre Bébé pour aider à sa dentition 
et sa Croissance. Chaque ouilierée à oaf é de 
Mlnéroiase crée du sang de bonne qualité, 
apte à la vie, comme le montre les faits suivants : 
Mme Depré-Herbaut, 16, rue Cavet a Calais (Pas-de-
Calais), se guérit, ainsi que ses cinq enfants, en un 
mois, avec la Minéroiase, de petits boutons puru-
lents occupant tout le corps et dont les démangeai-
sons, empêchant le sommeil depuis un an, avaient 
amené un dépérissement inquiétant. La Minéroiase, 
donna à sa nièce, âgée de six ans, de 1 appétit qui lui 
manquait totalement, M Mme Jeanne Julié, à Bous-
cayrac, par Lacabarède (Tarn), fut guérie par cinq 
bouteilles de Minéroiase. de douleurs névralgiques 
siégeant à la téte, S la nuque, à l'estomac et dont elle 
souffrait cruellement depuis neuf ans. — Mlle Emma 
Coret, route de Mennetout, à Salbris (Lo r-et-Gher), 
était amaigrie, affaiblie, nerveuse, manquait de respi-
ration et de sommeil à la suite d'une grippe à rechutes 
tellement ' graves qu'elle avait dû abandonner son 
métier : elle fut gérie par quatre bouteilles de Miné-
roiase Dupeyroux. 

Ce produit est le moins cher des fortifiants, 
car la bouteille, suffisante pour une cure de un ou 
deux mois suivant l'âge, est envoyée, franco poste, 
contre 1 1 fr.en mandakcarte, par le Dr Dupeyroux, 
5, Square de Messine, Paris. Il adressa, gratis et 
franco, sur demande, son IMPORTANTE ETUDE 
sur la Minéroiase et un QUESTIONNAIRE POUR 
CONSULTATIONS GRATUITES PAR CORRES-
PONDANCE. Tous les jours non fériés, consultations 
en son cabinet, 5, Square de Messine Paris, de 9 h. a 
llh. et de 14 h. à 17 heures. 

BABAZ JOSEPH 
PRIMEURS ET FRUITS 

S9
3
 RUE DBOITB, - Maison Vollaire -

(A coté du magasin de confection Vve André) 

Informe sa clientèle qu'il . tiendra les marchandises cUdessous : 

Beurre de Savoie extra en tablette de 125 grammes, — BeuirlTën 
motte, — Gruyère l r° qualité. — Gruyère de montagne tout gras. — 
Rt-blochons fromage da Savoie tout crème. — St Marcelin. — Noix de 
l'Isère. — FiRues de Bougie. — Dattes de Biekra — Oranges d'Espagne 
— Pommas Rainettes 1" choix — Pommes de table (communes) — 
Poires — Châtaignes de. trois qualités -~ Marrons (Corabales) Olives 
no'res — CEafs frais. — Savon. — Végétaline. — lentil'es. — Biz. — Ha-
ricots blancs de Bourgogne récolte 1920. — Pommes de terre. —■ Châ-
taignes grillées et tous légumes frais. 

Toute marchandise est vendue de premier choix, en chiffres connus et 
à des prix modérés. 

Nouveautés et Confections - Rouennerie 
MANTEAUX ET IMPERMEABLES 

— poux* Hommes, Dame» et Enfants — 

A. VERNET 
18, Rue Droite - SISTERON - , Basses-Alpe

s 

M VÉRNET à l'honneur d'informer le oublie qu'il vient de créér 

à Sisteron, rue Droite dans l'ancienne Epicerie Martel, un magas'n d'étof-

fes, de lingérie, rouennerie, lainage, bonneterie et confections. Grand 

assortiment de Complets pour hommes et Pardessus à des prix modérés. 

Une visite dans son magasin édifiera tout à fait la clientèle. 

La baisse sur les Cuirs heureusement mise à profit 

Les Etablissements A- G-iLILE-lT 
toujours soucieux de l'intérêt de leur clientèle l'informent qu'ils font un NOUVEAU SACRIFICE sur tous les articles sortant 

directement des Usines 

S\NS AUCUN INTERMÉDIAIRE 
OU I 

iu REDUCTION de 20 o\o faite depuis quelque temps sera à dater de ce jour de 

SO °|o • 

Ce rabais sera déduit des prix marqués sur les boîtes. HÂTEZ- VOUS D'ACHETER. 
OB RABAIS NB SBBA FAIT QTJB JUSQUAU 1er JANVIER 

Etablissements A. GAIliliY, Rue Droite, Sisteron 
 ^ 

Etude de Me Louis ROUBAUD 

' NOTAIRE 

ADJUDICATION 
Volontaire 

Le Mardi vingt-un Décem-

bre mil neuf cent vingt à 

quatorze heures en l'étude et 

par lemiaistère de M* ROUBAUD, 
notaire, il sera procède à la 

Vente aux Enchères Publiques 

et volontaires 
lie l'imineuble ci-après, appartenant à 

MM Giraud. 

H in i mu 

LOT UNIQUE 

Une parcelle de terre sise à 
Sisteron quartier de l'Adrech com-
piantée en vignes et arbres fruitiers 
et sur laquelle se trouve un petit 
bâtiment comprenant une. jolie 
pièce avec cheminée marseillaise, 
eau potable à la pile, provenant 
d'un puits-citerne, cave, écurie, 
grenier, lapinière, pigeonnier, 
serre et terrasse avec tonnel-
le, cadastrée section F numéros 
583 p, 534 p, 534 p. 

Mise à Prix: 2.800 fr. 
On peut traiter avant les enchères. 
Pour renseign ;ment8 s'adresser à 

M0 Roubaud détenteur du cahier des 
charges. 

Roubaud 

ENGRAIS 
pour 

Fumure, Semailles d'Automne et de Printemps 

s'adresser à M. REYNIER 51, rue Droite 
SISTERQ3ST 

Aperçu de quelques prix : 

Çyanamide ou Sulfate d'amoniaque de 100 à 138 fr les 100 kilos, 
Superphosphate minéral 14/16 33 fr, 50, marchandise prise sur vagon de 

10 tonnes, 
Sels de potasse, nouveaux prix, 
Sylvinite 12/16 potasse pure H fr. les 100 kil. nu pi r vagon de f 0 tonnes, 
Scia de Potasse 20/22 de potasse pu re 20 fr. les 100 kil, par vagon de 

10 tonnes, 
En aac la marchandise est facturée 4. fr. 50 en plus par 100 kilos. 
Savons les meilleures marques de 3 Ir 60 à S fr. 80 le morceau de 1 k. frais. 

HERIIE 
CHUTE DE MATRICE, DESCENTE, EFFORT 

La Méthode Américaine HARISTON 24, boulevard da la Madeleine, 
Marseille, guérit la heriue, c'est l'affirmation et du Corps Médical et des 
nombreux Hernieux l'ayant essayé ; 

Marseille -22 novembre 1920. Avec la Méthode Américaine HARISTON 
« j'ai constaté de si nombreuses et merveilleuses constentions de 
Hernie même anciennes et volumineuses que je me fais un devoir de 
recommander la Méthode HARISTON à tous les malades » 

Docteur H..LEROU, Médecin de la Croix Rouge Américaine. 

« Soutirant depuis IO ans d'une SUZAN. 103, rue de la République, 

Aubagne, B-du-R. hernie guérie en 

deux mois, 26 septembre 1920, 

« Je déclare que sans avoir rien eu à 

changer dans mon travail de boulanger 

et sans fatigue ni opération la Méthode^ 

Américaine HARISTON, m'a gué-

ri d'une Hernie, 

BERENGER, boulanger à La Gavotte 

par St-Antoine. 28 octobre 1920. 

double hernie s'aggràvant journelle-

ment, jg déclare qu'en quatre mois 

grâce à la méthode HARISTON 

j'ai éprouvé un réel soulagement et 

en escomptant ma guérlson, prochai-

ne à mon avis, je vous autorise à pu. 

blier mon entière satisfaction ». 

PATJPERT, 3. rue Vincent Leblanc 

Marseille, , 

C'est donc sans gène, sans fatigue et sans opération que la Métho'de 
Américaine HARISTON guérit la hernie. Aussi, devant de telles preuves 
recommandons nous à h Méthode HARISTON à toutes nos lectrices et 
lecteurs atteints de Hernies, Chutes de matrice ou autres déplacements d'organes, 

Ne continuez plus à dépenser un argent fou sans même obtenir de 
résultat. Nous rappelons que, dans un but humanitaire, l'éminent Patricien 
examine et renseigne gratuitement. Riches ou pauvres, allez donc à lui en 
toute confiance, il vous recevra tous les mois dans les villes et aux dates 
ci-aprè. 

GAP, samedi 18 décembre, de 8 heures à midi. Hôtel des Négociants. 
SISTERON, dimanche 19 de 8 h à 3 h. au Touring-Hôtel près de la géra, 
FORCALQUIER, lundi, 20 décembre, Hôtel des Lices, 
DIGNE, mardi 21 décembre, de 8 h. à 2. h, Hôtel du Grand Paris. 
MARSEILLE, tous les autres jour», à son Cabinet, 24. boulevard de la Madeleine 

CONSEILS GRATUITS ET DISCRETS FAR CORRESPONDANCE 

11ARISTON, spécialiste-herniaire 
84, Boulevard de la Madeleine, Marseille 

! 

© VILLE DE SISTERON



Cycles — Motos — Machines à Coudre 

Pièces détachées et Accessoires 

Pneumatiques H. LONG 
(COTE DE MONTAGNE) 

Réparations en tons genres 
PRIX MODÉRÉS 

REGIS ARNAUD 
Agent des Cycles " LÂBOB " 

59, Rue Droite -s- SISTERON 

CHAUSSURES CONFECTIONNEES ET SUR 

MESURES 

ELIE JULIEN 

Bleaié de Guerre 

Rue Droite — SISTERON — 

M. Julien informe le public qu'il a en ce DK 

ment un grand choix de Chaussures en magasin 

de bonne qualité et à des prix avantageux. 

CHAUSSURES SUR MESURE 

Réparations en tous Genres — Travail soigné 

AUTOMOBILES — " CYCLES — MOTOCYCLETTES 

VENTE E E ECHANGE 

HUILE» ESSENCE» STOCK MICHELIN 

LOCATION D'AUTOMOBILES, prix très réduits — TBANSPOBTS DE POIDS LOVRDS 

MACHINES A COUDRE 

FRANC JOURDA 
Rue de Provence, (à côté du Casino) SISTERON — Basses-Alpes 

BIJOUTERIE - HORLOGERIE - ORFEVRERIE 
BIJOUXDBS ALPBS 

liOUlS BEMliE 
53, Rue Droite, à SISTERON 

GRAND ASSORTIMENT EN MAGASIN - PARURES DE MARIAGE 

Bijoux m articles pour Cadeaux 
Orfèvrerie en écrins 

Articles pour fumeurs « Or et Argent 
Bijoux sur commande 

Réparations et transformations en tous genres 

Montres — Pendoles Réveils 
de tantes marques 

I l NKTTEH1E FINE et sur ORDONNANCES 

A la Belle Jardinière 
RTJB DBOITB 

Lingerie - Bonneterie - Trousseaux 

Layettes - Corsets - Parapluies -Cravates 

et Chemises 

Dépôt dit gant Perrin de Grenoble 

Grand choix de blouses, robes, peignoir? 

combinaisons, imperméables? etc. 

VETEMENTS DE LAINE POUR DAME ET 1LLETT1 

|f me MORÊRE 

L» gérant., Va pou 1» légalisation d« 1» tlgiutiinj d-ewotart, i» Mabs, 
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